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VoL XI xix.

IlJe suis chose léyèrc ci v'ais dcJlcur eitjcur." 4 eAn-.

PETIT SÈNIJNA11ZE DE QUIÊBEI-C, 2 DECENIBRI , JSSO.

De la musique. cherchient le chemin dle votre ot, ellus
veillent vous dlire quelque c1we~. 1-h

Nois confrèrps liront aîvec llal-ir le, voz touît e'st calmte, ltit esýt seretin.
extrjlt' sui vanî't du dieni prauoîîé Lais:,tns coit iuer la mélodie .. Bien-
par MI. A. I*tou rut-au, à li séanice il( tôt votre ima:ginat ion, lot tant fa et là 11i1
jeudi -(lir. Non-, regreti oui ( Ile rtit mule duictfie.,oii<ie 'r
e-paee Ila u m i 1Jf n:e ne um 11015 rèter de.pr1 wMree à cel les qlu i tai ut-ieu t
ttte paîs de ltiut puîblier ;c'û été aut seîîttii.11t. Les sonq qlui n'étaient i

de I*ceivre dle tnotr ru-oisfaère. Nou i)11 intel ligible, ; ils Viennent <le frapper ce
soiiiit., I'rcéi dle tnts borner aux% pai.sa- Pl~ue vue avez du piue inîtime~ mn vtuîn le
gos qjii tnn-; att l- plui firappés. ! i tr.(.'e coePur s'ébîranile, se d1 !atî-, (

ll wirè q uelq ues 'nnit-ttsiP !%'dAFr- mmis rêvez. ; d('jà votre pensée e-t ren-
tetir, ab 01lmti ýon sjt-t, 1111îî t Iliii- dule dl's le litin titi pa:s-ê, v.':is ré-

ilicalhie tl.tti son1 senst le platsIt' . vei. an lecnîp. heur 'ux il maire cii inie,
P>our définir -t-t art se!oni ,a vran:e i vi te ia.u ée; le d'-IVois, VOlUS

stif'atioîî 't ilii donnetr m1l it- dcii raxp'.le. p)eut-être le premtier ope
allite, il Ille J'atimraît, ie - won ~t ter V ous au1prit votre tir.T-mutes lost
mîerveiîlles (le j'univers, entier. (2uI- t-t de la C îîxiille reîi:iri-senît, -a votre
ce cieli raitru'x, tfidèle image <de Itittità, mni.re, ce fi ce lciaur out pImmt-
que I'm>i c-t oivi:i dl'appeuler t'pieet être fii pouîtr t0i)ji 'trs... vot5 ttl<l.

que lîlrcou r'ht , laiu- Iî plat-; parfaîite har eeICre . ..et «mtit à coutp, volus Vou
monie, ces myriades (le pointst briilauts? Suti pîrenez et rip:tn.re. des pletir-. Li'éro-
Quel et (Tit oa éaîî tle lutîre dl tus le- iîne il t'a plu,~ ici sa placee ; tctl l ouîz-ite

que seblevoltmaa.-r en cidletîce iotr r m ed lvirý(tl a
pLtite p':înéèe ? Quýele moc îaguliue uhlft, die l'.art.
dirig'e tous ]Cs emires, laiît cnnIver.rer I " (e 'c. ý; li* 1. tolite xipsa -ne
toits les g-ie ertt n ebt celu i itîflîtnce star l'esprit e.st îiiepar
de eonnaître, d'anied'adorer etîflî eger liiîioî La gratle inuî-t'ue
le maître, Fa>!1s<n de cet i iuiit't tisé- ).)rte 'a (le -ate a1mau , Aitde,
caîtiste ? y a-t-il titi tiiot qlui pîi.e :irs'e liereÀ-Iptiolt qtuistî elle 'a-
ceîîrunter A1 la Jîii tanît dle tttcrveillcs Cil nûittt janstic fIl-tiré votre iinazttî:î ioti.
tile s.ilde dênoulinatii ?. .Ou, il eui OU' La parole, beaucoup pluts exprc:-,ýive que
unt, et l'hîa>nîtile (lants su'it lîîsatc 'laîîîi. ous toitsi les autres rappt ti,

-ci.-d ipper et-.; parole.; adi'uirative- parre qu'Aele exprunie pcaîtuventits lat
est la Ivre titi (réattetir, Ilarnîotic pa-mm eé, lumi I le etn ce quti regardle lJ-

fate le concer unierel riue pa ; réflexions que celle-ci ai

tireiielit, I*art lariizcr patr Ili nC tnous jette. Iton, piarons e-t lco noirueîî
7iCilsofle<s -sons, cilt re .-r- dans tit :-era à l'appui 'te rua pîropiositionî. Iiam-
cercle beatt-ott1î platis étroit. Bit nsiu jiI: leur, apmrès naiý m tagnîifique péCriodle où Hl
la sejîsrtioti que vious élîrouvcz enI admti- aîdply to te la force de ,oîi géniie,
rait la1 11at':re,- lllie SUil$ c-rtaiUe-. excite eii vol s j'adiriation, il frappe

Aineis qui regarntt l'itaruirîuie dei sons vivemuent vota ý *ans(e, qui !s'arréte 1 ses
aeonîî uile cîtoe tott A faîit mtatérielle : petîsécs pouir lez, juger et Ici coîxîpa-

charmîe fictifd lietueieîcî qtîi ébloti- rer. 1L'lîariînoîîie frappec tie nmme voire
il eoinlîîe l'éi-lai r, pli;-fic- A jamiais imtaginîati on, elle jtade enî qutelqute sorte
de niotre sovui- '.ceux-lA, je leuîr A voutre intelligence, puis laisic ]';*aill
dirai qu'il-; se trtompet graîidemei. dans un vague illimnité où celle-ci s'éle-
Bien (ici fois ils ouît cédé à l'ettisir- vaut et pénétérant pcu à peo, etmbrasse
ment irr&-ilile die l'lariiiotiie, bienî dles l>eatî.oîîi)pîli que si le cotnp)o:iteir
fois caie a ctiiuiît, le-:im îagiîîaticiîî vers vous cùt mtaife-zté ouvertceent >a iu-
tout tilt tmotnde cie Sée."-~es

il 1yz àti éial ysitère. Qul Lorateur traite ensuite dic ritifltetice
qu'un exé-cute nit intirecait ; l'air est de ha nhtîque, ce qui luii meniet tec<lire

£-hriîlé, lt-.; viltra:inztw, cl*tah'rt raîis :cil- titi mot li <3 1u.ijCreiil:ce l .
siblee., Ne- fortifieit peu à paru, 1<-s llldel-l musique pioiitsuiudeeieune (e tiplas

latùts thu; r% graves, t tini-antr près j'état (le dt-gu-datiotî où c-eî

<pîc! î e '.,cet te Ilt;rti ête, il se demliaind e
.il est mêm-te permtis c'aI ort r titi
!i tii-te sujlet. M ieutx vautt le silentce

qine ette tnote dî-cor.l:îite :"f Votus

cort hr >ih tîî i ii i t, il eni it trt'h-
uer cIl.îq tic cor. e, 1: 'la t Ia deltaI jus
qu'à ee (Ile lottit renltre- dlans tuî liariiu-
lie îîarfàie ; mai:is C'i rentuitître une

o-'i' r-t lisstet corde qa.i ri ftî,;e tic
pmrmkle le rang ilutit ii n--uglie Prr

ic--t tonz, danîs sa cotlère il I*arrut-lie, il la
rejtp eloin dle li."i A iiuî-i a Ievoui- tnîus

:îzîr ee '«oî. L-1 famille écolière s'est ré-
ti( u illp. ètvi V rIa igt:l te paîtronti < u
t11ivittiei (it btien ! qutil i'-V aîit doîîe
pasu de tli-cor.aîee, a.lîuiron-, la isamîîiquie

Un cîtîp-al'ril r:upu e sur l'i,ta'i- lai
mîond.e tamis Ili voir le rôle iiiîuraîit
qite la 1titi-i.1îî a jitiê diu z tIm lka 1 it-
pIes. P>uis l'orateur se dlemanduie quielï
pecuvenit être ses frots star nottre so-

c-ê." Avanît (lP résoudare titi pareili
problèmie, jetoni les yeuîx sur (-elte
isuit:îîe républiqu ti humitainte. D

cIas 1o i'ltii(s se partal:getit le îio:-
(le les hiommens cie fiui et les -Iiuptes

dlu in-il. Ces dernimer-, aîna confus d'in-.
telligenices lîraésait poinit de se
croire ails iveaut des lrittes ; faiule (je
victimes dtbieéscatis Faite dles

Jiitl% q tà'e,'Corte les préug- saili
ntotmbre star tout ce qui touche à l'esprit
tilî.epes diu fîux, quie dAtns lemr fol o-
gut-il, v-eulent fGîi 1r D)iut aux piels et
1 ir cela se fotit croire qtîc tout e-t nia-

tière ; -avec (le tels pîrincipîes que va donc
de-venir niotre pîauvîre sýociéiè ? Vov-z I-à

.,,enfonîcer tic plui1 eii plais dans le vire,
et, pmour alimnter :es aveugles pasos
elle trave:stira le rôle sacré (le la1 inii.;.-
que. Un miracle seul petit prévenir unt
tel mîalheur et ls miir-icles, nie ~ztn
que titi ciel.

Etncore uaie fois je comtpare la snciété,
-à j'harmiîoîe : Cii tiitîiiqie, il v a1 deutx
tmodes, le iia1jetirct, leîltitr.oisltx
image dec la dualité humîîaine. Voyvez
l'aritît hutr son îitrtîient :il en fait
iairec betautés indaicible::, il excite
ruii vus iAdmîirationî, et îu-i.nes ci
titi nuait, il cest le inaitre <le votre Atine.
l'ont à coup, il r-liie <le iiotînthin et
lajîsie culi y a tun î'tatîtse eotiî-rtt Ciu

tr le.e 'hym-nils dît pliir c-t decvenute
lhyne <le la douileur-...Oumblrc u
(h-ini-1 j'Ilfe ~ti aîs irsint ers

No. 9J.
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minans étenîdues sur Ili mmense clavier tic nous on t procuré un do ces amusements
l'univers, il on conmmit toits les secretsq, choisis, qui trompent habilement la nio-
toutes les8 6ganîmes ; la puissance de soit notonie du temps, dérident les fronts et
exécution proTiit les larmes, la douleur, ravi veut bien decs coeurs.
bien plus, c'tst e.lle qui envoio les cala- Il ni'est lias nécessaire d'ètro artiste
mlités, les fléaux, leï guerres ... Soudain, pour allhrmer hautunenit qu'un y a fait
l'homme épunisé par le malheur, docile à dec la julie rusiique, exécuté des nior-
la voix de ha conscience, mbupplrne le ceaux dle goût, et tout cela, avec un
grand musicien (le changer de clef .... Succès <jîui n'a lais.sé, iIIéI1W aux pîlus
Sa prière est entendue, le jeu chanîge ;exigeantýz, rien à désirer.
alors aî>parai.,sent le bonheur, la joie et1 En affirmanît le succèùs de cette soirée
enfin l'espérance, baunie régémièrateur die. littéraire et muiàiale uîoug nie croyons
toute plaie, de toute souffrance. 1pas outrer la louange. Notre fanfare

"lJe nie t-aurais terminer aum dire quel- comme toujours, éttit bous l'habile diroc-
ques mots dle la mnusiquîe dfants les mai- tion dle l'artiste distingué qui depuis six
sons *éducation. Lesi Ionme d'expé- années, s'associe avec un dêvoutment sans
rience la regardent comme un temj>ê- égal, à toutes nos fêtes, à tous nos j)lai-
rament tro-hlcureux d'étudui plus sé- sirs quelque humbles qu'ils soient,en les
rieuses, pourvu que cet enseignemneît reliau:,sant:. je nommîe M. MeKclernan.
soit soutenu et contenu par une forte di.- L'était déjà rendre la partie instru-
ciplinie morale et intellectuelle. C'est la mentale trèsï recommandable et dire que
propre expression du grand maltre de la Société Ste-Cêcile dlevait réal izer avec

I 'duaton'Mr Dup)anloup. Pourquoi succès sa devise:. Feb4ids diebus adju-
ces hommes, aux pensées~ profondes, ai- menlum et dccor.
nient-ils à voir la jeunesse is'occuper de gLa Société O1 phéonique nlous est con-
niu:aique ? Piétisémnent parceque la pre-, nueetelie n'a j)a eu lapart lafl)usêtrt>ite
litière qualité dle notre caractère doit- dans le résultat genêral. Comme d'or-
être la galté, et que la nîubique répand Idinaire, elle nous a menagé unt joli
une joie pure, jette un éclat qui relève quart-d'heure. Si nous nie craignions
tout. Une autre autorité a dit quelque de blesser l'humilité, nous dirions que
part : Il En assistant à ces fê~tes de fa- l'ouverture : Si j'étais Rloi, a été
niillc,j'ai senti mes i(Les perdre de leur for, go tu ais il vaut mieux laisser
rigidité et .s.e modifier complètement. à chaýcOun Ises.; propres impressions.
J'ai reconnu que les arts peuvent ê2tre Au demeurant, nous n'avons qu'un
employés3 par un maitre prudent comme regret on donnant fort maigrement le
dles auxiliaires d'autant pilus efficaces 1ulletin de cette soirée, celui de ne pou-
qu'ils sont plus aimables." voir reproduire au moins quelque chose

IlSuivons, Messieurs, les conseils de 1de ces joyeuses symphionies, quelques
ces hommes, Suivons-les parcequ'ils sont 1échos de ces accordâ mélodieux qui ont
vrais. La musique ne doit pas attirer animé -i agréablement toute la soirée.
notre attention au détriment d'études Toutefois nous en donnerons une idée
plus sérieuses-, nmais au moins, don- on reproduisant le programme tel qu'il
nons-lui le temps perdu en frivo- a été suivi :
lités, et plus tard], dans la vie publique 1 ~~ii militaire sociélé ste-C&cil.
nmême, vous saurez reconnaltre que c'est -- ÎLZ Retraite. tileé Société Orphéonique
un amusement honnête, agréable et sou- 3 Sij'£<tiq ri,Solodepiano, M1. l'abbé G.Fraser

ven u(cýi Amon-laenfnparce 5 PlantmdSaal M. T. 3ro&u.C
qu'elle ~ ~ ~ ~ ~ ~ ~~~D cetdvnruecusoegor )surs de circonstaa:ce M%. A. Létourneau.

pour notre Canada. A cet effet, rappe- 7 -Sý,lJde Balisé lorri N. Il..NeKernaD.
Ions les paroles de Platon aux Grc, et 8 Arire L"-e, fazflaide Socité~ St-éic

9 N'oubliez pas vos mèrcs,
disons comme lui : Canadiens, aimez, roac, M. l'abbé Q. Lafamme.-
coniservez votre mubique pure et timple ; 10 Sauu de Bkla li umi M. Il. %IcKcrnan.
si vc.us la changez, vos moeurs on souf- Il 1--bl S-oci'té Stc-Uc~ilr.

1' La 'Cigale et la Fourmi,
friront, si vous la conz-ervez ce sera la -liio Sciété~ Orphéonique
preuve que vous conservez égaement 131 La Fraternité. soc6te-Léd le.
l'amour dle votre religion, de votre foyer, tisé Save thze Qaxew.
de votre patrie. Comme on le voit le programme était

- ~ - .- -- des mieux remplis.
La partie littéraire a trouvé un inter-

prête très heureux dans la piersonne de
Furean et l=ae ohm rneminisfe ;ivei" M. A. Létourneau. C'est cS dont chta-

..................... .... .. . . ..... ln p u r se convaincre en lisant cur
(ILi - L, zDÉL 1Mi.UF sist . notre première page quelques extraits

tic ce diszoars reullartluable de stye c t dle
Soirco do la Socît Sainte-Cecilc. j>cumsc-e, unouirri tt soutenu par tic féconids

et hieureux tiêveloilienient:s. On pourra
NU., couliUrt. liiîusiis ont Iru:t à~ voir que M. Létournecau -tat îîarf.îite-

uîu.b las. t.;l.cà ftl;c:t.&Iiuss piour l'a- meut iinaitre de sont Sujet, ce qui a
!!r<.LtJc~~~~~~ sored <d eumr l donné à >3 îsaro:c et a bunl dé it une fa-

cilité et u naturel qu'il l'a fait écituter
de tous avec attenîtion et plaisir.

Nous serions injustes dene pas dire que
M.T. MNarcouix,I>résident des SociétésSte-
Céêcile et Orphéonique, n'a pas épargné
ses poines pour préparer le riche pro-
graumme do la fite. Il a trouvé sa
plus douce récompense dans le succès
complet qui est venu couronner ses
g(énétreux efflorts.

Somme toute, ça été tile soirée bien
réussie. Monîsieur.; lei phIilosophles ~EC
sonît trotivés sanîs cloute heureux et ho-
niorés de voir cette séance donnée le
jour nmême dc la lête doe leur patronne,
Ste Catherinîe. Pour nous, nous avonsb
conclu lie cette coiuîcidence que la mu-
sique ct la philosophie sont deux
Sciences soeurs, qui peuvent presque trai-
ter d'égal à égal, en ce sons qu'étant
toutes deux bien cosiîdeitios-, elles ennio-
blascnut le coeur, élèvent l'Anme jusqu'à
Dieu. Certes ce résultat n'est pas à dé-
daign;er.

Plusieurs prêtres de la maison, Mes-
sieurs du Grand Séminaire, ainsi que
rios confrères <le la petite salle si,
taient ù cette soirée.

Nouvelles locales.

Mgr Taché, archevêque cie St-Boni-
faoei est arrivé à Québec à la fin de la
semnainie dernière. Après une courte
visite à St-Thonias, il était (le retour à
Québec lundi soir.

Les exercices spirituels qui se donnent
chaque année aux élèves de l'Université

etq'ndésin sous le îîom de rieu-
vainede l'Immaculée-Conception, coin-
mencent aujourd'hui et se continueront
chaque soir à 8 heures moins un quart,
à la Basilique. lie Père Beau*ievin
S. J. en est le prédicateur.

Nous croyons savoir que nos confrè-

res du Séminaire de Rimouski ont
formé une Société musicale un peu dans
le genre de notre Société orphéonique.

A une réunion de la Société Ste-Cécile,
M. A. Létourneau a été élu Vice-Prési-
dent A la place de M. J. Bauset, dêmi.-
sionnaire.

Les Quarante-Hleures
*Žotis avons rarement vii la Basilique

ornée avec autant de goût qu'aux Quîa.
rauite-Ileures de cotte année. L'effet de
l'ensemble était vraiment impression-
niant. Ces larges et riches draperie-s dle
di:.itplle blanche, distribuées à profusion
trecouvrant toute laidcesý ]ungtit:j

1guirlanîdes suspendu es ù (les liens imîvi-
bsible et se détachant avec vigueur sur la
blanichîeur ditî fui.l, formaie~nt nu er.-

àsibl la fuis gralve et pieux, bien
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propre à rappeler la présenîce <le Notre
Seigneur, trônant sur soit autel.

Mgr P'A rch-evc 1ute a ehituté la messe
d'exposition dimanche derier, aîssisté
dle M. le Grand Vieaire E. Langevinl,
Prévôt du Clhapitre de Itiiîou..ki et (le
IMMN. les abbés (3.-A. Marois et 0. MNa-
tlîieu. Lundi la messe pour la paLr a
é-té chantée par IN. C3. MNartluiis et maîr-
di M. Bruchlesi a fait l'ollice.

Rien (le plus touchiant qule la prière
du s.»ir <lite à ntuit heutres9 dimnchie et
lunîdi. On aurait cru voir comme uti
1-arfuni (le saintes oraisons s'élever dlt
cette foule recueillie, vers le trône dle la
divine victime (le l'autel. Et pendantl'
que l'orgue.' uniissait sa voix îîuis-aîte
au doux muîrm:ure <le la prière, chiacuni
répétait lau parole du Thabor : lJinuna
ce! nos hie e8se.

Société Laval.

A la dernière séanice, M. J. St-Ainatt
s,'est lait l'apologiste du système répiu-
blicain chez le gouvernement français,
eii réponîse il MN. Gosselini qui ne voit
<le solution possible aut problème actuel
que (laits la restauration de la monar-
chie. M. St-Anîatit a plaidlé sa cause
avec certaine convictioni atpparente.

.M. St-Amuant prétend que si, à un
moment dlonnié, la France redevienît
républicaine comme elle l'était en 1850
ou 1871, elle trouvera la paix, la tran-
quilité que la royauté serait imîptîis-
saute à liti donner.

Ce 0iii se passZe actuîellement en
Franîce a-t-il ajouté, ni'est pias l'oeuvre
dle la républiquie; ce ii'cst, à vrai dire,
qlue l'ouvre délétère de la franc-mia-
çonnerie. En cela 2N. St-Amatît a petit-1

être raison.
!spérons que (lu choc (le czs deux

opinions radicalemient opposées, royauté
et république, naitront <les débats assez
animés, qui, s'i!s sont bien conduit,-, nie
manqueront pas d'être inéesztvu
l'actualité dle la question.

Marbro à la Bleauce.

Le marbre n'est pas rare au Canada,
cepenîdant on peut aflirmner qu'un miar-
bre aussi beau celui qui se trouve à St-
Jesepli <le la B3eauce est loin d'être
commun. On nous en montrait l'autre
jour un échiantillon remarquable. LA
couleur généèrale ebt rouge, niais une
foule <de veinles blanîches ou d'un rouge
plus pâle lui donnte une apparcence très
riche. Si l'eu en croit les on-dit, cette
carrière serait p)lacée le long n'unte
rivière dite : rivière Guiillaumîe, à ue
petite das-tatiice du li cmin dle fèr Lévis
et ]Ceznbec.

Voilà line exp'loitatiuon qui donnerait
eails doute p>lu!, (le pîrofit qu1e ce.. redît-r-
ri-hes illutilezi (Iue l'vit fait .1 tout hirelio5
au sujet (le iiiiîcts <le chîarbonî, pouir

abioutir à uit fiaqeo comp>let. Que (le
fois l'on entend (lire : ont a découvert
titi charbont ici, la, à Mountréal, à l'ile

d'Oléa~,ait Saîguenîay, à St-Césaire.
O:1 Hj'.gite,o 011î:it <Ilu bruit ; et qui'en;
sotrt-il butivent, nus devrions dlire tton-
jours ? Dit veut.

Nouvellos do Flavigny.

Le l'ère Fortier, caundien, a prolioncé
ses vSeux solennels lu quatre tnovenmbre.
Le lendemîain les Pè'res D)oiiiî.ii
étaient exp)ul>és de leut- couvenît- Cette
exp)uls§ion a vut so renouveler los scènes
deplorables qui avaîient dejt cil lieu ail-
leurs. Grâce à l'obligeance &*un do nos
uorrespoîîdantri europeens nous donne-
rous lit tciîîaitt prochaine le recit. dé-
taille dp cet acte du vatidali-îne. C'e sera
decrire d'uîî coup ce qui b'ezt îpoiise danîs
touts les :ouivetL violes : abt uno di.se
omines.

Un certain i nnbre de novices ont pris
immnediattenieni la route do Volders

J'ue*pa.an. lesquels ont compte deux
canadi,,iis, sont er.eoro à lavigny. is
vont peut-être pai *,-. pour l'Espanîe.

Au collège de Lévis.

NOUS n'avonS IMS été le-s Seuls à Clîô-
mer, Jeudi dernier, l'aimable paitronne
dles musiciens, et celle tion1 moins4 aima-
ble dles philosophes:- les élèves du col-
légre de Lévis ont voulu, parait-il, eux
aussi, payer leur tribut d'hommages à
ces deux grandes saneen organisant
pour la circonstance une soiréed<hamati-
que et musicale. ILa modestie (le nos
aimables confrères les a, sins doute,
empêchés de nous communiquer le ini-
téressants détails de cette petite Irte ;
et pourtant, l'Abeille aurait été bien
fière d'offrir à ses lecteurs un rayon
aussi succulent !

Un heureux lia:;ard avant fait tomber
entre nosi mains le programme de la
soirée, nious nous faisons uin plaisir d'en
signaler les principaux articles, au ris-
que de commettre uine indis-crétion-.
Que voulez-vous ? l'Abeille est intliscrè-
te, et ce n'estlpetit-être pas son moindre
défaut-Pour la partie dramatique, on
a joué uine petite pièce comique en trois
actes intitulée: Il Lec trompeur trompé."
La nouvelle fanfare dlu eofltége a digue-
nment fait les frais de la partie mutsiea!e en
exécutanît trois morceaux (le son réper-
toire qui, parait-il, s'encichîit avec une
rapidité pleine d'espérance pour l'avenir.
Signalons enfin la Soci&ét Pai>c!riîîa
qui a débuté ce rzoir-là par l'exécutionî
de Il l'hymne nîationîal." Cette Société
qui vient <le faire icon appirition au
collège <le Iévis, est dit genre dle notre
Société Orplî(onique, et, ni: risque dc
bless,-er la modestie <de nos aitmbles
Ori lîéonsý, nous dirons 'Ie ce, seul trait

pti ous faire auîgurer iiiie brillante
cairrière pour etle~.

Caractères grecs.

La Rive Nevr.l croit qu'il est iliplossi-
bIc do trouver ci ce pîays lit, atelier oit
'li puisse impr,îimter dit grec uns

ftoi-i1 lu ,lîîisiî du lui an uîcîîccr (Iue
Ll.,be<!ll 0.t, l,îeîî ic A cet itgard.
Elh0 possbèdo unle mniiqujie 1*.,îîte du ces
caractères, qui esrt cime-s M. t'.-G. I)elisle,
son impîrimneur, et nouï sonines bien
sûr que0 M. 1>elible e't, eii iiîcsuîî'e d'edi-
ter* nimiporte quel otivr:îge dit gcîîi' du
celui dont pairle notre confr-ère.

Echos do l'étranger.

Enflinî la1 üeson dle Dulcignlo, qui a
teilit le< (tis:îie ans une -'i lonîgue
afîxîcte, Cst tin fiti aceompili. Lies Allia-
lia:is aItreb titte rt!.ist.tnvu opjiitre,t eté
couîtrijiîti ýUc ueder devant les troupes
do Derviblî Pacha, qui s e meparîé de
leur' territoire. Il vienît d'opérer sat joiîc-
lion avec l'armnée des Monteiiégriîis et il
aî t'lt à ces derniiers, lat cessionî formellu,
du pays occupé par les Albaniais.

l'u Fratc, les décrets conître les or-
di-es religieux, ont reçu leur' e-eciltion
p:ar tout le territoire :les ordres fr:îppé.4
par ces inliques iiesures, sont les Jésui-
te--, les Dniîi. nles lédenmptoristes,
les Capucinîs, les Carmies, les Beniedic:tinis,
Ias Aiu giisîmis, les Maristes, etc.

Oit s:it que les nagcits du gouverne-
moent ont exeuîté leur tâche avec une
odieusec brumùdite. Partout il y a eu vio-
lationi <le domicile et ce ni'est, qu'en ci:-
fotnçatnt les poruc.s b.'lideîîîent barrica-
<lee, quisont penietré danîs les menas-
teres.

Oit espérait que le tribunal des conflits
levant lequel les religieux ont porté leur

cause, vetngerait la justice si cruellement
outragée par le gouverunement ; mais
cette dernière esperanco vient de s'eva-
nonir. Malgré l'cloquent plaidoyer de
l'avocat des congréga tions, les juges do
ce tribunal, créatures du gouveruîteiî zt,
rendronît p)robablementt n verdict eii sa
faîveur.

Un fait unique dans l'histoire, et qui
montre avec quelle facilite oit se débar-
rasserait, de ceux qui gouvernent nuiiîr-
d'lîîi la France pour soit malheuir, n"e-
tait cette apatie génuéraîle qui règne
parmi les lioniitcts genis, c'.est la resi;s-
tante tics l'reiictrc cui't-c le-s troupes
rétiiliere.

C'siluiîc.', li'vit pas f.t quei barrica-
der leurs lt>rc., iot soîteiti titi riége
cii rc.-le îtenii..t trois semaiiîeq. Treize
ceiiLt.ý oldats entourinit leur îcnsèe
devant lequel étatient liqîe. s plus
gros raîoU-s tir la ?.'j)tblquie f

Muis ces b)ravos religieuix n'etaient lias
faciles. à itimider. Bien pourvus <le vi-
vres pouri deuix mlois, il$ lie Vui:ent pasï
enîtend're pirer ti0 c.ipiîtitiii. lis oiit
eté <'has~.s tira&<atill.

Les conpi:rds lir,îes.t de la con-
fuisiotn génécrale mors ionitrerait grand
jour. l.'airrivt'e a Paiisde Loiio NMicliei,
la famneus:e péti-olcîî,e, a et-'- pou-r euN lino
véritable occasion de trionifflio. On1 li
aî fuit mîille ovations et 1:1 hiiie qui titi
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